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À découvrir
un peu de lecture

LA RELIGION  
ET LA RAISON

À partir des « Lumières » 
du XVIIIe siècle, les pen-
seurs modernes ont cher-
ché à reléguer la religion 
dans la sphère privée car, 
sur la base des croyances, 
il semblait de plus en plus 
difficile d’aboutir à un 
consensus suffisant pour 
fonder les normes de la 

vie en société. Dès lors, il ne leur restait plus que la raison 
pour y parvenir. Encore aujourd’hui, pour de très nombreux 
leaders d’opinion et certainement pour les partisans de la 
« laicité », la religion n’a pas sa place dans le débat public. 

Longtemps, les notions de liberté et d’égalité, ont semblé suffi-
santes pour servir de guides aux hommes politiques. Ce fut le 
cas, tant bien que mal, dans la sphère économique. Cependant, 

depuis que les questions bioéthiques liées à la vie, à la naissance, 
à la mort ou à la sexualité sont apparues sur le devant de la scène, 
il est devenu extrêmement difficile d’aboutir au consensus. Des 
philosophes contemporains qui ne se réclament d’aucune religion, 
en l’occurrence Jean-Marc Ferry et Jürgen Habermas ont fini par 
s’apercevoir que la raison seule était bien incapable de résoudre 
ces questions que les progrès de la science et de la technologie ont 
rendues de plus en plus pressantes. Pour permettre d’avancer, ils 
n’ont pas eu d’autre choix que d’appeler les religions à l’aide.

C’est pour répondre d’une certaine manière à cet appel que le père 
Xavier Dijon s.j. nous propose ce livre. Il nous montre comment 
l’anthropologie chrétienne, notamment à partir du récit de la créa-
tion, de l’incarnation, de la Trinité, de la passion et de l’Eucharis-
tie, peut aider nos contemporains à retrouver des repères.

Jacques Zeegers

Î La religion et la raison – normes démocratiques et 
traditions religieuses, Xavier Dijon, Cerf, Paris 2016, 
326 p.

UN SACREMENT  
À NOTRE PORTÉE

Le don de la miséricorde est 
un petit livre reprenant les 
16 entretiens du cardinal 
Lustiger diffusés jadis sur 
radio Notre-Dame. Ceux-ci 
développent de façon systé-
matique les diverses étapes du 
sacrement de la réconciliation. 
Jacques Duchesne, l’exécuteur 
littéraire du cardinal, a ajouté 
deux autres textes issus des 

archives qui explicitent la grandeur et la gratuité du mystère 
de la miséricorde.

La miséricorde est un don offert par Dieu. Il nous engage : 
accueillir le pardon de Dieu rend possible et nécessaire de 
pardonner à son tour. Et le pardon demandé à Dieu passe par 
un sacrement. Les différents chapitres suivent les étapes de ce 
sacrement et répondent aux questions que tout le monde se 
pose : comment dire, comment discerner, quand y recourir…

Pour donner le goût de lire ce merveilleux petit livre simple 
et profond, nous reprenons ici un extrait de la réponse à l’ob-
jection classique : « je dis toujours la même chose ». « Que vous 
disiez toujours la même chose, cela n’a rien de surprenant ! Dieu 
est Dieu. Et vous demeurez vous-même…Et nos infidélités à 
l’amour sont toujours provoquées par les mêmes difficultés…
Il ne s’agit pas de vous rêver autre que vous êtes, mais de vous 
reconnaître tel que vous êtes devenu : ‘je porte avec moi cette 
blessure que tu connais Seigneur. Me voici avec elle, devant toi. 
Guéris-moi, si tu le veux’. Tout est possible à Dieu.
Cependant, confesser toujours la même faille, le même péché 
vous fait honte. Par rapport à qui ? Au prêtre devant qui vous 
faites cet aveu à Dieu ? Par rapport à votre amour-propre ? 
En vérité, apprenez à vous accepter vous-même, tel que Dieu 
vous aime. Cela ne veut pas dire vous résigner au péché, bien 
au contraire ! C’est entrer dans le vrai combat de la sainteté. 
Reconnaître notre faiblesse est le passage obligé pour ne s’ap-
puyer que sur Dieu seul. »

Véronique Bontemps

Î Le don de la miséricorde, Jean-Marie Lustiger, Parole 
et silence, 2016


